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1. 1 0- l'<t I c. 1 .S jOurnal1<.'< i si

Rve'oitiiai id e aux Iî'uscommeui exercice, ce
petit m tot trouvé dants Iles " Comp11 tes ren duls de la
!Sooie'té, chiiqiue ' e~--iî ae 2 .

Quarantte lettres .Ouf

Connîaissez- voîi s le jeu dle lihuîitre '
VTous p)rene-z ýIouye.joueurs ;vous prenez <louzo,

hluîtres. Chîaque joueur Pose sa miise de-vant soit
huître et attend que ct-île-ci bâiille. L'huître (lui
bille la p remnière r:î l'' toutes les imiises.

C'est, q uel qutefois, long', et il arrive soiuven t
tqu'unî parieur bâille atvaint soit hître t ietia ce
pihénomèncie phîysitque lie liii rapporte rieni, Ili à
l'huître non plus.

Nos 1l61ls :
- et epas, tw< tii as Ibeau coupîi 'Par'"' iit,

parrain
- -lNon, mon Petit, q1u'est-ce qui pevtit lî' fa irie

croire ?...
-- NIais si, tuait ait disait enîcore h ier (lne tu

étais un riche crétin !

Un ie ière adiresse dles r'emtontrîanices à soit pe-
Ct grçot à-gé dle se'pt ans, et elle ajoute comme
conclulsion

-Tu sais, mon enfanît, quee l paresse est la
mière de tolis lt'. vices.

-Ehlibien !<lui est-te t1îîi cil est I1<' pùri'i

Le lîoIil"itîî F. . , lîiei conniu, r'enconître nîz à
itez, rite Nationaetle, titi créa i ici!,'r et fa it de v-ainus
ell'orts pour s'e'squive-r.

Saisi pa:1r tii( ietai t v igouireuse', il blbutie
-Ah ! 'est votus ! Je titc vous remtittais las.
-Quelle mauvaise pîlaisanîterie', rugit le créait-

cior. .. [I y a cinq ans que vous tue remiette'z.

C'est iltonnant, disatit ýiIltollard, il y a, ent
F"rance, dles fail les quii ad opt-it u ne piilit.
Chaque année, je v'ais paîssert l'été' aà la cit:ge
tantôt on Norinatndlie, t anutôt eui h rt Ptî,lannée
dlernière itux environts d'Arcatchon. Et bîi-ti! par.
tout le factcur s'appelle h'îîral.

Un voya«g-ul a drîesse u ne récl amîationt queIicoti-

(ue au chef (le gare d'une c'omtpagie (lui a soit-
vent de% mtalhteurs à déplorer.

Le chef de - are l'éconduit.
-Ai ça, MIonsvieur, s'écrie le réclamîantt, est-ce

(lue vous vous îîîoqluez,!
-Noit, Monsieur, répond l'employé supéerieurs

on ne raille 1)(s, ici
-En. ellet, fait le voyageur, c',"st le tOl?'ue

Cours d'h armoniîe mausicale
Le p'--/s<u.-aphrase est bien ; ittais.je ne

comtprentds pas que vous finissiez par une ronde
qui arrive toujours en retard,

L'élièce.-C'est utie ronde. .. (le policc.
Li, jn-ofessenr. -A lors, je comprends.

M Ille Pittnclîard possède un perroquet (lui Ja-
casse semîpiterntellemîent.

-Très gentil, votre ca(oè, lidt un liou-
veau loctaire, je vois qlue tout le inotnde lui fait
la catlsi'ttc.

- Oit! ne iien parlez pas, réplique P';iia.le
dtaille, ils lui font perdre sont temîps toute la

U lne aflicîte cueillie dans un dlépartemtett

Suivent les indlicatiîons des lots et (le la mise
à( prix ; puis au lbas (le lalîjic-h

La reut-e ~ps e l'adjudicat air-e

Lat' itl'd 'unl humianita ire.
Uitjour. qu'il était assassiné, il attire à lui sont

inifor-tuné assassin et, hà--tiv'eiiient, lui glisse à
l'oreille-

-- Prenez, donc Me Z... Acqjuittemîent certain
* .. t sur ces mots, il expire.

A la Morgue
-Jie viens (le voir le cadavre (l'un noyé.
-Quel âg'e avait-il?
-Ma foi je nesi as trop ; mlais il était eii-

core vert!

il. (di. (le C'ézans. -Toi, farcisseur, pas dire à
in n)i qu'telle d itlée'ren<'e il y a enit re un m outon et
uitn i: de catfé

.IlPahiri-N'y suis pis.
A. .C:''s.- aiIin, <'-înla .C'est

1tw l'ii i Vt dants l'éi'eh/e et l'autre dlants les /eb4's.

Vieux !Vieux

NOS ClRÉRIS

i;i, <lali je serti vieille commtte tii, est-ce (lue jie
îttitt i i ttt tt I 'istastt 1.ai 0l o , C011111c

itoi, a (ti le Ille coucher.

I,1ll« l )lVlJL CUIEZ 1OlJTES

î:î- à «'1<' - qutes e < je' vais Y inttr e
Toi,, lut ce q1ue Lii' \oîî,lt's ; pîaî l-li (le <'<1'48,

/i,,rc eîreîî.is tut p)'urî utic fultîtîte Y~

Consultation.
-D)octeur, il nie passe tout le tctnpsdes iliou-

clles devant les y(eux
-C'est peut-être parce (lue vous êtes antini-

que ?
-Non. . . c'est par-ce que j'haluîte sut' le quai

Exécution capiitale.
Le condaitiné hîaranguanst depuis <lix tminutes

l';tssistLflcC, l'exécu tcu ' des liautes-ou v res donne
des sigtnes d'imp1 aîtienîce, et entiîî invite le funtèbre
orateur à conclure.

Aloi-s, celui ci, se tournant ver-s l'intterrupteur,
aLvcc lat pl us exqtis.e courtoisie:

- -J e vous vit prit', imon amii, nie nie coupez pas
au mtoins la parole.

c'ut-illi dlaits un roiulait it todlel- îîiste

I)'ut'o mtaini il souteitait au-dessus dûs vtigues
rug-issaîte's la blonde tète de sa lit-it:,et d&
l'autre il criait Au secours !au secours

Cali ito, d evltu g: I-Iasiest ptép osé à la
sui'vî-illatic- <li Îsoi.- (titi iavî-4.I-so une' allée.
L'uî lt-s t-.sîr'î,iitt's ils-l'îUi s'appîelle- el
tréoe 'i. l'autrie ',la sorli" '-

-Uit iii 'ittees, lit a Ca Iinio le proptiita irte <lu
Ibois, a cIi-aqiut- ex i eutitei (le I'aIliée un écri tea u

Et, après îtifîi-- i éfltxitti, Cal itto écrit à une
ex trémîité de l'allée :Dé/ýuî,sP d'entrer, et à l'autre:
Défenise de sortir.

Peiinvrd t -Snsouci, expéditionnaires dans ut,
tmintistère, attentdent avec imtpattience et nmélanu-
colie la lit (lu mîois, <lui doit miettre quelques louis
dans leur btourse vidIe.

Il ier, en sortant du bureau, Sanssouci fredoîî-
rinaît sur un air conînu

Le viiiL lisii la tristesse. .-

]?,I 1 non,* s'est écrié Peinard, ce n'est pas le
vinryt, c'est le trente

Le méei-Te nez, nia lionne femm ne, deman-
dez au phiarimacieni de vous confectionner la pon-
made prescrite par cette ordonntance;- vous en
frictionnerez Ilioni votre hionmme et, si cela réussit,
faites-le moi savoir. .. car, mtoi aussi, j'ai des
nlîuillatisites'.


